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RAPPORT  D'ACTIVITE  2016 

Assemblée générale du 17 mars 2017 
 

 

 

A nouveau, en 2016, l'année a été dense. Mémoires Vives a poursuivi activement son travail 

d'exploration de l'histoire des centres sociaux et s'est attachée à donner envie aux centres sociaux 

eux-mêmes et à leurs fédérations de se soucier davantage de leur propre histoire. L'année a été 

surtout marquée par le décès de Paul Maguin au mois de novembre. Mémoires Vives lui a rendu 

hommage. Paul, par sa capacité d'écoute et  par ses réalisations concrètes a été la cheville ouvrière 

de notre projet, à la suite de Robert Durand. Par son exemple, il continuera à soutenir notre propre 

engagement.  

 

 

1. Productions, appropriations et diffusions de l'histoire des centres sociaux 
 
1.1.  Le séminaire sur les centres sociaux et l'insertion/RMI durant les années 1980-2000 
 

La préparation et la tenue du séminaire a structuré notre activité de recherche de l'année. Au fil de 

nos réunions, nous avons progressivement ajusté nos objectifs et encouragé à la production d'écrits 

et de témoignages d'acteurs des centres sociaux ayant participé directement aux initiatives prises par 

les centres sociaux de l'époque. En même temps, nous avons essayé de cerner les hypothèses 

d'analyse qui pourraient nous aider à comprendre les enjeux dans lesquels les populations et les 

centres étaient placés.  

 
Le séminaire a été intitulé : « Les Centres sociaux et l'insertion sociale/économique à l'heure du RMI. 

Quelles postures, quelles actions, quelles significations ? ». Il s'est tenu le 9 décembre, rue Montcalm à 

Paris. Il a concentré en une seule journée studieuse, descriptions, témoignages, discussions et 

analyses d'acteurs de centres sociaux et de fédérations ainsi que le regard chercheur de Michel 

Autès, spécialiste des questions d'exclusion et d'insertion. L'objectif « séminaire » a été atteint 

puisqu'il a effectivement permis à 22 personnes de croiser leurs regards sur des situations 

singulières et de proposer des analyses de portée plus générale. Tous les administrateurs de 

Mémoires Vives se sont mobilisés dans la démarche de recherche entreprise et ont contribué à la 

réussite de la journée. 

 

Les contenus de la journée ont été soigneusement recueillis grâce à la sténotypie de Mme Laurence 

Pilon et aux relectures des intervenants. L'idée est de faire de ce « verbatim » déjà disponible, la base 

d'une seconde étape de recherche, sur le même objet et pour la même période 1980-2000, dans la 

perspective possible d'une publication. 
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1.2.  D'autres contributions à la connaissance de l'histoire des centres sociaux 
 

Dans le cadre de la préparation de la célébration de son 50ème anniversaire qui a eu lieu le 5 

novembre 2016, la Fédération des centres sociaux du Nord, a engagé une véritable démarche de 

recherche sur son histoire et, plus largement, sur celle des centres sociaux du Nord-Pas de Calais. 

Elle a accueilli en 2015 une stagiaire pour recenser ses archives et en préparer le dépôt aux Archives 

départementales. Elle a confié à Alain Goguey, journaliste à la retraite et administrateur de la FD, la 

conduite en 2015 de 14 interviews d'anciens responsables fédéraux et d'en tirer parti pour la 

réalisation de deux films vidéo. Elle a sollicité Mémoires Vives et Jacques Eloy pour produire une 

brochure « grand public » sur l'histoire des centres sociaux du Nord-Pas de Calais. Films et 

brochure ont été diffusés le jour des festivités.  

 

Henry Colombani a accompagné Samuel Schiro, devenu depuis directeur de Centre social, dans la 

préparation de la publication de sa recherche universitaire sur l'histoire du centre social La Haüt à 

Oloron Sainte-Marie (Pyrénées-Atlantiques). Les outils d'analyse mis au point par l'auteur sont 

suffisamment explicites pour qu'ils puissent être mobilisés pour d'autres monographies. Le livre est 

maintenant publié chez L'Harmattan, avec une postface d'Henry, sous le titre : Il était une fois un 

centre social. Le défi du vivre ensemble. 

 

Jacques Eloy, encouragé à le faire par Claudie Miller, présidente de la FCSF, en perspective d'un 

dossier sur la laïcité à destination du réseau des centres sociaux, a tenté d'identifier quand, pourquoi 

et comment les centres sociaux ont fait de la laïcité une spécificité et un atout de leur action. Il semble 

établi que ce tournant date des premières années du XXe siècle et qu'il ne s'est pas démenti depuis. 

Le texte produit est volontairement concis (4 p.) pour en faciliter la lecture. Il est intitulé : 

L'engagement laïque des centres sociaux. Histoire d'une sécularisation : 1896-1922. Il a été diffusé, 

d'abord aux administrateurs, puis à l'ensemble des adhérents de Mémoires Vives. 

 

 
1.3.   Diffusion de l'histoire des centres sociaux 
 

Chaque année, Mémoires Vives est sollicitée par des centres sociaux ou des fédérations pour assurer 

des apports sur l'histoire des centres sociaux. Le plus souvent ces interventions sont à placer dans 

une réunion, une journée dont ce n'est pas le seul objet et le souhait des demandeurs est que 

l'intervention soit « vivante » et puisse s'adapter aux participants, ce qui n'est pas toujours facile. 

Nous avons été ainsi sollicité par la Fédération des Pyrénées-Atlantiques lors de son AG 

(intervention de Serge Gerbaud), par la Fédération du Val d'Oise, lors d'une formation de bénévoles 

(interventions de Guy Lequen et de Serge Gerbaud), par la Fédération de Gironde pour un forum 

précédant l'AG FCSF à Bordeaux (intervention de Jacques Eloy), par le Centre social du 14e 

arrondissement de Paris (sollicitation en cours, suivie par Jean-Pierre Gouaille).  

 

Nous savons bien qu'il est essentiel que le site Web de Mémoires Vives soit un support privilégié et 

agréable de communication sur les connaissances historiques acquises, sur les méthodes utilisables 

pour préserver des archives, pour recueillir des témoignages, pour conduire une recherche 

monographique. En 2016, nous avons progressé en ce sens en profitant du concours compétent de 

Mélodie Lucchesi, en service civique à la FCSF et à MVCS. Après avoir sollicité l'avis des 

participants de notre Assemblée générale du 11 mars 2016, elle nous a proposé un nouvel 

agencement des menus du site. Ces rubriques mieux identifiées peuvent maintenant accueillir 

progressivement les informations et documents disponibles. Il reste beaucoup à faire. Brigitte 

Demars et maintenant Jean-Pierre Gouaille sont en capacité technique de « nourrir » le site, sous la 

houlette éclairée de Dominique Garet. 
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Durant tout le premier semestre de l'année 2016, le site de la FCSF a ouvert une nouvelle rubrique : 

« La citation du mois », alimentée par Mémoires Vives. De mois en mois, les lecteurs ont pu 

apprécier les propos tenus par des anciens/anciennes des centres sociaux et ont pu s'étonner de leur 

pertinence pour aujourd'hui. Se sont ainsi exprimés successivement Marie-Jeanne Bassot, Henri 

Théry, Apolline de Gourlet, Etienne Matray, Robert Garric, Jeanne Thro, Robert Durand. A chaque 

fois, une courte présentation de l'auteur de la citation et du contexte de son expression a été jointe, 

rédigée par Jacques Eloy.  

 

 

2. Recueil, préservation et mise à disposition de témoignages et d'archives 
 
2.1.  Les centres sociaux en Algérie 
 

Mémoires Vives a poursuivi en 2016 sa patiente investigation sur les centres sociaux en Algérie. 

Son objectif actuel est de recueillir des témoignages de personnes ayant été acteurs de ces structures 

« atypiques » dans l'Algérie de leur époque (1955-1962). A nouveau, nous avons sollicité Djnina 

Ouharzoune pour réaliser, cette fois-ci, trois interviews d'anciens/anciennes de centres sociaux en 

Algérie et d'en assurer la transcription. Ce travail a été bien effectué et vient enrichir nos capacités 

d'analyse.  

 

Nous avons eu aussi la chance, grâce à Danielle Dubois et Marie-Jeannette Rat-Patron, lors de notre 

Conseil d'administration du 20 mai à Villeurbanne, de pouvoir écouter et discuter, le témoignage de 

M. Marcel Di Spigno sur son parcours dans les centres sociaux en Algérie, de 1957 à 1962. Nous 

avons filmé cette rencontre et Malou Rousselet en a effectué courageusement la transcription. Il 

reste encore à mettre en forme cette première saisie.  

 

 
2.2.  La journée d'études « Histoires associatives. Entre Mémoire(s) et Transmission » à St-Etienne 
 

Durant de nombreuses années à Saint-Etienne, Paul Maguin a mené campagne pour que les 

associations se préoccupent de leur histoire et se soucient de préserver leurs archives. Membre actif 

de l'Université de la Vie Associative (UVA) de l'Université Jean Monnet, il a fait en sorte que des 

séminaires, impliquant des étudiants et des enseignants, portent sur ces enjeux. En 2016, l'UVA, 

présidée par François Maguin, frère cadet de Paul, a préparé et réalisé une journée d'études le 18 

mars à laquelle était invité tout le milieu associatif ligérien. Il s'agissait d'examiner les pratiques de 

mémoire et d'histoire des associations et l'enjeu de leur transmission. Jacques Eloy a été sollicité pour 

une intervention de synthèse en fin de journée, intervention qui a pris pour titre « Transmettre, entre 

connaissance et projet » où est formulée l'idée d'un « devoir associatif » de transmission : 

« Transmettre, faire connaître des espérances, et pas seulement des expériences, voilà ce que 

l'histoire et la mémoire peuvent et doivent apporter à notre présent désenchanté ». Le texte de cette 

intervention a été diffusé aux administrateurs de Mémoires Vives. 

 

 
2.3.  La préservation et la recension d'archives de centres sociaux 
 

Dans le Nord, à Dunkerque, existe depuis de longues années, une association gestionnaire d'une 

quinzaine de centres sociaux, l'ADUGES, Cette forme d'organisation est a priori propice à la 

constitution d'archives et à leur conservation. Et pourtant, la visite effectuée sur place par Jacques 

Eloy, en janvier 2016, n'a pas confirmé cette hypothèse. Divers déménagements du siège et des 

dégâts des eaux ont fait disparaître la quasi totalité des traces anciennes de l'activité associative ! 
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Par contre, de son côté, Marie-Jeannette Rat-Patron a pu annoncer avec satisfaction cette année la 

recension des archives du Centre social du Pont du Jour, à Lyon 5e. 

 

 

3. Fonctionnement, partenariats et développement de Mémoires Vives 
 

L'activité de Mémoires Vives et son développement ne peuvent se concevoir sans une interaction 

effective avec ses adhérents, présents et futurs. En 2016, les adhérents sont principalement des 

personnes physiques (33) et des fédérations (26). On compte seulement 5 centres sociaux, sans 

doute parce que la plupart des centres ne pensent pas qu'il leur revient de soutenir, voire de 

contribuer à l'activité de Mémoires Vives. Et pourtant, leur histoire singulière et présente à 

beaucoup à voir avec celle des autres centres, maintenant et auparavant... 

 

Le partenariat avec de nombreuse fédérations et particulièrement avec la fédération nationale s'est 

encore vérifié cette année. Le fait que Mémoires Vives soit élue lors de l'AG comme administrateur 

associé de la fédération nationale lui confère à la fois une légitimité politique et une responsabilité 

pratique qui est actuellement exercée par Jacques Eloy.  

 

Pour se faire davantage connaître, Mémoires Vives a réalisé cette année un nouveau tirage en 

nombre de sa plaquette de présentation : « D'où vient demain ? Les centres sociaux cherchent leur 

histoire ». Elle a installé plusieurs fois ses deux kakémonos bien visibles autour des stands qu'elle a 

tenus, grâce principalement à Brigitte Demars, dans plusieurs réunions nationales ou régionales : à 

Bordeaux lors de l'AG FCSF les 27-29 juin, à Mons-en-Baroeul lors du Cinquantenaire de la 

Fédération du Nord, le 4 novembre, à Angers lors des JPAG, les 22-26 novembre. Des contacts 

fructueux ont été établis à ces occasions. 

 

Il reste à souligner un point essentiel, celui de l'engagement des administrateurs de Mémoires Vives. 

Ils viennent volontiers aux réunions, mal désignées comme statutaires (3 CA et 1 AG), sachant 

qu'ils pourront y être contributifs, discutants et responsables. Cette équipe doit être ici 

présentée puisqu'elle a porté l'ensemble des activités exposées dans ce rapport :  

 

Jocelyne Casavecchia, Henry Colombani (Vice-président), Brigitte Demars (Trésorière et, de fait, 

secrétaire), Jacques Eloy (Président), Dominique Garet (membre de droit, au titre de la FCSF), 

Serge Gerbaud, Jean-Pierre Gouaille, Denis Ladous, Guy Lequen, Alphonse Pierre, Denis Piffeteau, 

André Rousselet, Malou Rousselet, Samir Toumi, Jean-Paul Vilain. 

 

Merci à eux ! 
 

 

 

         Jacques ELOY 
             Président  
 

 


